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EDI  CT   DT  ROY  P  OFK 

la  pacification  des  troubles  de 
fan  Royaume. 

LOVYS  PAR  LA  GRACE  D  fe 
DIEV  ROY  DU  FRANCK  ET 
DE  N  A  V  A  R  R  E  ,  A  tous  prcfcnts  &  a  Ju© 
nir  Salut.  Confulcrant  les  grands  maux,  cl'  ai  la  mi- 
tez aduenucs  par  les  troubles  &  guerres ,  dcfquelles 
noftre  Royaiuneacftc  depuis  quelque  temps ,  Se 
©ft  encores  de  preient  allligc,  &  preuoyant  la 
defolation  qui  pourroit  cy  apresaduenir,  il  par  la 
grâce  tk  mifericorde  de  noitre  Seigneur ,  lefdits 
troubles  n'eftoient  promptement  pacifiez  ;  Nous 
pour  àiccux  mettre  lin  &  remédier  aux  afflictions 
qui  en  procèdent  remettre  &  faire  viurc  nos  fub~ 
icetsen  p.iix,vnion,&  concorde  comme  toufiours  a 
cfténolrrcv  Intention,  après  auoir  fur  ce  pris  l'aduis 
de  la  Roync  noftre  très  honorée  Dame  ce  Mcrc, 
des  Princes,  Ducs,  Pairs,  &  Ofiicicrs  de  noftre 
Couronne  &  aMiiesfrumcurs,^:  Notables  pcrfbn- 
ncs  deiîoftre^  'oui:  il  cltanspresdc  nous,  A  lions  par 
cciluyn^lhc  Edict  IV'-pchicl&  lrrcuocablc,  dit 
ftaruc  &  ordonnc,d.;ions>ITatiions»&  ordonnons  ce 
qui  s  enfuit. 

1.  i'rcmi'»  omçill  Cp4c  la  mémoire  de  toutes  cho- 
fiapafiçp*  dyne  part,  &  d'autre  en  ccftuy  noftre 
Ro/^mc,  depuis  le  premier  iour  de  luillct  der- 
pt^r  que  Jes  prclciits  troubles  &  mouucments  de 
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guerre  ont  comment  &  à  loccafïon  d  l'ceux  IuP- 
ques  à  là  publicatiô  qui  fera  faiéfce  dans  les  p  rouir  :es 
parnosGouuerneurs  ôc  Lieutenants  Généraux  en 
iceiles  de  l'acte  delà  Paix,  demeurera  efteinte,  6c 
afïbupie,  comme  chofe  non  adueniie,&  ne  fera  loy- 
fïblenypermisànos  Procureurs  Généraux  ny  au- 
tres perfonnes  publiques  ny  princes  quelconques 
en  quelque  temps  ny  pour  quelque  eau  le  que  ce 
foit  en  faire  mention,proeés,ny  pourfuitteen  aucu- 
ne Cour  ny  iurifdictuon. 

II.  Deffèndonsatous  nos  fubîe&s  de  quelque 
qualité  èV  condition  qu'ils  foyent  d'en  renouifeller 
la  mémoire, s'attaquer, iniurierny  prouoquer  lVn 
l'autre  par  recherche  de  ce  qui  s'eft  parle  en  conte- 
fier  ou  quereller  ny  s'outrager,  ofFencer ,  de  faicl: 
ne  de  parole:  mais  leur  ordonnons  fe  contenir  &  vi- 
ure  paiiiblementenfemble  \  comme  frères ,  amis ,  & 
concitoyens  fur  peine  aux  contreuenans  d'eftre  pu- 
nis comme  infraèteurs  de  Paix  &  pertubateurs  du 
repos  public. 

.III,    Ordonnons  que  la  Religion  Catholique 
Apoftolique  ôc  Romaine,  fera  pré fentementremifê 
ôc  reftabîieen  tous  les  lieux  de  endroits  ou  l'exercice 
d  icelîe  pourroitaiioir  efté  intermis,  a  l'occafion  des 
prefents  mouuements  deffendant  a  toutes  perfonnes 
de  quelque  Eftat  qualité  &  condition  qu'ils  foyent, 
furies  peines  que  demis  de  ne  troubler ,  molefter, 
ny  inquiéter  les  Ecclefiailique^n  la  célébration  du 
feruice  Diuin,  iouyilance  &  perc*çtion  de  leurs 
Difmes,fruicl:s&reuenus  de  leurs  berces  &  en 
tous  les  autres  droits  &  deuoirs  qui  leur  ap^artien  - 
nent ,  mefmesleur  laiflèr  la  libre  demeure  &  habita- 
tion dans  leurs  maifons ,  aufqueïîes  ilsfouloyent  û%. 


meurêr  âupârauant  ces  mGUU£ments.  Voulant 
que  tous  ceux  qui  durant  iceux  ce  font  emparez 
des  Églifes,  biens  &  reuenusdefditsEccIeftaftiques 
&  qui  tes  détiennent  3c  occupent  leur  en  de- 
kiiïent  l'entière  polfeflîon  9.  &  paifibîe  iouyfTan- 
ce>  auec  les  droits  libertez  &  feuretez  qu'ils auo~ 
yent  âuparauant. 

III  LCôbié  que  parle  foing  &  prudent  aduis  de 
la  Koyne  noftre  très-  honoreeDame  &Mere,Nous 
auons  cy  deuant  commandé  &  ordôné  tres-ex-pref* 
femét  débouche  &  par  eferit  a  noilre  Cour  de  Par- 
îemêt  &  à  noftre  Procureur  General  de  faire  toutes 
lespourfuités,&  recerches  de  ceux  qui  ont  participé 
au  deteftabîe  parricide  du  feu  Roy  noftre  très  ho- 
noré feigneur&  père  (que  Dieu  abfolue)  Nous  a- 
yant  efté  neatmoins  reprefenté  que  outre  noftre  in- 
tention aucuns  de  nos  officiers  font  reputéz^uoir 
vfé  de  nonchalance  en  ladite  recherche.  Nous  or- 
donnons de  rechsf  ëc  très  expreffement  enioighons 
à  noftre  dicle  Cour  de  Parlement  de  Paris ,  Se  a  no- 
ftre dit  Procureur  General  ,"de  receuôir  tous  aduis 
mémoires  êc  enfeignemens  qui  leurferont  apporte:/ 
fur  ce  ftibiecl,  pour  faire  la  recherche  &pourfaite 
&:  punition  de  cet  exécrable  crime,leur  mâdant  fai- 
re en  cet  endroicl  ce  qui  eft  du  deub  de  leur  charge 
pour  l'exacle  exécution  de  cefte  noftre  volonté  ;  Et 
afrin  de  deftourner  les  Efprits  de  nos  fdkts  de  pen- 
feral  adueniradeiidarnnables  adtes  &  Intentions 
Nousefcrironsatousles  Euefques  de  noftre  Ro- 
yaume de  faire  publier  chacun  en  leur  Diocefele 
Décret  du  Concile  de  Confiance  qui  faiét  mention 
de  la  feurté  de  la  vie  des  Roys  &  Princes  fouue-- 
rains . 
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W  £tericores  que  la  furfeance  des  exécutions 
des  Àrrefts  de  noftre  Cour  de  Parlement  de  Paris, 
portée  par  l'Arreft  de  noftre  Confeil  du  fîxiefme 
lanuier  1615.  Se  les  déclarations  que  nous  auons  em- 
uoyees  hors  de  noftre  Royaume,  ayent  efté  par 
nous  ordonnées  en  la  pnfence  de  la  Royne  noftre 
tres-honoreeDame  &  Mere,des  Princes,Ducs  ,  6c 
Pairs  de  France ,  Officiers  de  noftre  Couronne  Ôc 
autres  principaux  Seigneurs  de  noftre  Confeil, 
eftant  près  de  noftre  perfonneauec  grande  cognoif- 
fancede  caufe&  meure  délibération,  &  pour  bon- 
nes &  importantes  ,côilderations  &  raifons ,  afin  de 
confèruer  &  entretenir  fuiuant  l'exemple  &  la  pru  * 
dencedufeu  Roy  noftre  très  honoré  Seigneur,  & 
Père  peur  le  bien ,  et  grandeur  de  noftre  Royaume 
toute  bonne  Correfpondace,  Paix,  amitié  ,&  intel- 
ligence auec  noftre  Tres-fainçl:  père  le  Pape ,  &  le  S. 
Siège  Apoftolique,  fans  pour  cela  auoir  raiâ:  aucu- 
ne déclaration  preiudiciable  ny  defauantageufeen 
forte  quelconque  à  noftre  a  uthorité  Royale,  ny  à 
noftre  puiflance  fouuerame  8c  a  findepédâce  de  no- 
ftre Couronne  dont  parle  prudent  Confeil  de  no- 
ftre dite  tres-honoree  Dame  Mère.  Nous  auons 
toufiours  efté  &:ferôs  plus  Ialoux&:  fbigneux  pro- 
tecteur ,  que  tous  autres  ainii  le  requiert  &  nous  y 
oblige  noftre  intereft,  Neantmoinsnous  ordonnons 
que  ladite  furceance  portée  par  1 arreft  de  noftre 
éïd:  Confeil  du  feiziefme  lanuier  1615.  foit  leuée,  Se 
a  la  chargeauffî  que  cequi  refte  a  exécuter  de  V arreft 
ou  délibération  de  noftre  d i ci e  Cour  de  Parlement 
du  de  u  xiefme  du  dit  M  oys  de  Lan  uier  y  m  snt  ionnee 
demeurera  fans  exécution. 

VI.    Et  bien  que  nous  ayons  du  foing  de  com- 


maderàceuxde  noFireCôfeiî  de  travailler  à  la  rt^ 
ponfe  qu'il  nou^côuîent  faire  aux  cayérs  qui  nous 
ont  efte  prefentés  par  les  Eftats  Généraux  de  nofrre 
Royaume  &  que  mefmes ils  ayet  desja  beaucoup 
auancé  en  ayant  fait  le  rapport -dVne  partie  en  no- 
lire  prcfence  rNeanrmoinspourtefrnoigner  a  tous 
les  ordres  d'icelwy^le  defir  que  nous  auôs  d'y  pour- 
uoirprompt€inent,&  fàtrsfàire  à  ce  que  nous  fera 
pofîible  à  leur  contentement  ;  Nous  voulons  &  en- 
tendons qu'il  foit  cy  après  trauaillé  a  la  refponce 
defdits  cayers  en  forte  qu'elle  foit  expédiée  dâs  trois 
mois  après  la  publication  des  prefentés, 

V I  i .  Voulons  au  (Il  que  le  premier  article  du 
cayer  du  tiers  Eftat,nous  foit  lors  reprefenté  pour 
eftre  par  nous  pourueu  fur  le  contenu  d'iceluy  auec 
l'aduis  âcs  Princes  de  noftre  iàng,  autres  Princes, 
Ducs,  Pairs  de  France,  officiers  de  noftre  Couron- 
ne, principaux  de  noftre  Confeiî  &  aucuns  de  nos 
Cours  de  Parlement  qui  ferôt  par  eux  enuoyés  fuy- 
uarit  le  commandement  que  nous  leur  ferons ,  d'y 
députer  pour  délibérer  fur  ledit  article. 

VIII.  Déclarons,  fuyuant  l'es  anciennes  îoix  du 
Royaume,  renouuellees  par  l'ordônance  fai&e  fur 
le$  remonftrances  des  Eftats  de  Blois  fan  1576. 
qu'aucuns  eftrangers  ne  feront  à  l'aduenir  admis  es 
offices  de  noftre  Couronne ,  ny  es  gouuernernens 
de  nos  Prouinces  &  places  fortes  ,Charges  &  digni- 
tez  militaires,ofricesde  iudicature,flnances,dignités 
&  preîatures  Ecclefiaftiques,  &  autres  fondions, 
linon  qu'en  confequence  de  leurs  fignalés  &  recom- 
mandables  feruices,&  de  leurs  qualités  &  mérites; 
êc  pour  la  réputation  denôs  affaires  &  grandeur  de 
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noftre  Courônc  ,il  y  foit  par  nous  dérogé  ainfi  qu'il 
a  eftéfouuént  fait  par  les  Roys  nos  predeceiïeurs 
que  Ion  aveu  par  expérience  en  auoir  eftévtile- 
ment  feruis. 

IX.  Voulons  &:  entendons,  comme  nous  auons 
toufiours  fait, que  les  Cours  fouueraines  de  noftre 
Royaume  foyent  maintenues  &  conferuées.en  la 
libre  &  entière  fon&ion  de  leurs  charges,^  enf  au- 
thorité  8c  iurifdic~rion  qui  leur  a  efté  donnée  par  les 
Roys  nos  predeceffeurs 

X.  Pour  pouruoir  aux  remonftrances  qui  ont 
eftéfài&esparnoftreCourde  Parlement  de  Paris, 
en  ce  qui  concerne  la  iurifdiction  à  eux  attribuée, 
tant  par  leur  eftabliffement  que  ordonnances  des 
Roys  nos  predeceffeurs ,  fera -raiéfc  vne  conferance, 
fuyuant  ce  qui  a  efté  cy  deuant  propofé  des  prin- 
cipaux de  noftre  Confeil  8c  de  noftredite  Cour  de 
Parlement ,  nonobftant  1  arreft  de  noftre  Çonfeil 
du  xxiij.  May  dernier  ,  lequel  demeurera  fans 
clfeft. 

XI.  Voulons  &  ordonnons  que  tous  ceux  qui 
ont  efté  pourueuz  par  les  Roisnos  predeceffeurs, 
ou  par  nous,des  charges  eftats,of£ices&  dignités, & 
qui  ont  efté  depoffedés,  ou  qui  font  en  quelque  for- 
te que  fe  foit  troublés  en  la  fonction  8c  exercice  d'i- 
ceux  contre  les  loix  du  Royaume,  ils  foyent  remis 
éc  reftablis  pourenioûirpar  eux  fuyuant  8c  con- 
formément aux  prouifions  &  pouuoirs  qui  leur  en 
ont  efté  expédiées  s  en  aquittansde  leur  part,  corne 
ils  font  tenus  de  faire  par  leurs  prouifions,  j&  les  fer- 
ments  par  euxpreftez3  &  fuyuant  nos  edi&s  8c  or- 
donnances* 
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XII.    N'entendons  que  déformais  les  charges 

de noftre  maifon ,  des  Roynes  nos  Mère ,  &  fem- 
me ôc  frère  ,  gouuerneurs  de  nos  Prou  in  ces  8c 
villes,  lieutenances  générales  defdites  Prouinces, 
Cappitameries  déplaces  &chafteaux,&toutes  char- 
ges militaires  &  autres,  qui  n'entrent  point  en  nos 
parties  cafuelles  ,fbyent  yenales,ce  que  nous  inter- 
difons&deifendonsàtous  généralement  quelcon- 
ques. 

XII I.  Et  afin  que  nous  ayons  plus  de  moyen 
4erecompenferla  vertu  &  tes  mérites  de  ceux  qui 
nousaurôt  bié  &  fidelemêt  feruis.  Nous  déclarons 
que  nous  n'entédôs  donner  a  l'aduenir  ^aucunes  fur- 
uiuances  ny  referue  d'aucuns  eftats  &  offices,  char- 
ges &  dignités,  foit  de  noftre  Couronne,  de  neftre 
maifon  ou  autre  ;  corne  aufîi  des  gouuernemets  des 
Prouinces  &  villes,lieutenances  générales  &r  capi- 
teneriesde  places,  voulant  que  fi  par  importunité 
ou  furprife  aucunes  lettres  &proumons  en  eftoyét 
cy-apres  expédiées  elles  foyent  reuoquees,fans  qu  o 
y  ait  aucun  efgard. 

X 1 1 1 1.  Voulons  &  entendons  que  les  Edicts 
de  pacification,  déclarations  &  articles  fecrets  &  ve-. 
rifiésennosCoursde  Parlement,  comme  aufli  les 
breuets,&  refponces  des  cayers  faits  par  le  feu  RoV 
noftre  tres-honoré  feigneur  &  père  &  nous ,  en  fa- 
ueur  de  nosfubjets  delà  Religion  prétendue  refor- 
mée foyent  obferuez,&  execu  t  es  &  qu'ils  en  iouyf- 
fent  félon  leur  forme  &  teneur, 

X  V.  Et  d'autant  quemaiftre  Pierre  Berger  Cô- 
feiller  en  noftre  Cour  de  Parlement  de  Paris  qui  e- 
ftoitpourueu  dVn  des  fix  offices  qui  par  le  jo.  arti- 
cle duditE dit  furet  affe&es  àceux  de  J^dite  Relig-6 
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prétendue  reformée,  a  faictprofedion  de  h  Reli- 
gion Catholique.  Nous  àuons  créé  &  érigé ,  creôs 
&  érigeons  de  nouueau  vn  office  de  Confeiller  eiî 
noftredite  Cour  de  Parlement  de  Paris,auxmefmes 
gages  droits  priuileges,aucf  orités&  fôftiôs  que  les 
autres»  Et  lequel  office,  ainfi  que  dit  efl  par  nous 
presétemét  créé  :  Nous  affectôs  a  ceux  de  laditeRe- 
ligiô  preteduë  reformée  au  lieu  de  celuy  quetiét  lê< 
dit  Berger,  &  dot  nous  ferôs  pouruoir  vn  persôna* 
gé  de  ladite  religion  prétendue  reformée  fuffifant 
&  capable,fuyuant  la  forme  portée  par  lecinquan- 
tiefme  des  articles  particuliers,  accordés  à  Nantes  à 
ceux  de  ladite  Religion. 

XVI.  Voulons  &  entendons  que  l'exercice  de 
ladite  Religion  prétendue  reformée  foit  remife  & 
reftablie aux  lieux  où  il  pourrait  auoir  auoir  èfté 
difcontinu  é  ou  interrompu  deipuisle  premier  Iuil- 
let  1615.  &  à  I'occafion  des  prefents  troubles  ain- 
fi, &  en  la  mefme  forme  qu'ils  y  eftoyét  atiparauât* 

XVII,  Et  afin  qu'il  ne  foit  douté  de  la  droi&e 
intetion  de  noftredit  coufin,&  ceux  qui  fe  font  ioint 
auec  luy  •  Nous  déclarons  que  nous  reputons  &  te- 
nons noftredit  coufin  le  Prince  de  Condé  pour  no- 
ilre  bon  pareat  &  fidel  fubieâ:  &  feruiteur ,  comme 
auilî  les  autres  Princes,  Ducs ,  Pairs  &  officiers  de 
la  Couronne,  feigneurs  gentilshommes,  villes  & 
communautés,  &  autres  tant  Catholiques  que  de 
la  Religion  prétendue  reformée  de  quelque  qualité 
&  condition  qu'ils  foient  qui  l'ont  affifté ,  &  fe  font 
îoincts  &  vnisauec  luy,  foit  auant  ou  durant  la  fuf- 
penfion  d'armes,  y  compris  mefmes  les  députés  de 
ladite  Religion  prétendue  reformée  naguieres  af- 
femblez  a  Nyfmes,  &  de  prefent  en  noftre  ville  de  la 
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Hochelle,pour  nos  bons  &  loyaux  fuje&s  Se  ferui- 
teurs..  Et  après  auoir  entendu  la  déclaration  a 
nous  faï&e  par  noftredit  coufîn  le  Prince  de  Cou- 
dé :  Nous  croyons  &  eftimons  que  ce  qui  a  efté  fai<ffc 
par  luy3&lesfufnommés ,  à  efté  à  bonne  fin  &  in- 
tention^ pournoftreferuice. 

XVI  II.   Noftre  dit  coufin  le  Prince  de  Con- 
4é,&  les  autres  Princes,Duçs,Pairs  &  Officiers  de 
noftre  Couronne  &  (eigneurs,tât  Catholiques  que 
de  ladite  Religion  prétendue  reformée  qui  l'ont  af- 
filié &  fè  font  ioinâs  Se  vnis  auçc  luy,  foit  auant  ou 
pendant  la  fufpenfion  d'armes,  y  compris  mefmc  les 
députez  de  ladite  Religion  pretedué*  reformée  cy- 
deuant  aflemblés  àNyfmes,le  deiifteront  3c  de  par- 
tiront des  à  prefent  de  tous  traittés,  negotiations,. 
vnions,  intelligences,  ion  crions,  aflbciationSjqu'ils 
pourroyet  auoir  tant  dedâs  que  dehors  le  Royaume 
auec  quelques  Princes,Potentats,  &  autres  perfon- 
nes  quelconques,  &  pour  quelques  caufesâ  ôcca- 
fions  que  ce  foit,  &  y  renonceront,  fans  pouuoir  cy 
après  les  continuer  ny  renouueler^  Ce  que  nous 
leur  défendons  très  exprellement,  comme  aufîi  de 
iaire dorefnauant aucunes çottifations Se leuees  de. 
deniers  fans  noftre  permi(Iion,fortirications,enroo- 
lemens  d'hommes,  congrégations  &aiTemblees,au~ 
tres  que  celles  qui  font  permifes  par  nous  ou  nos  E- 
dits,  Se  parles  loix  Se  Eftatsde  noftre  Royaume ,  le 
tout  fur  peine  d'eftre  punis  rigoureufement  comme 
contempteurs  Se  réfracteurs  de  noftre  ordonnance* 

X 1 X.  Voulôs  &  entendos  que  noilre  die  Couiin» 
&  touslefdits  Princes  &  autres,  fufnomm.ez.  Se  fpe» 
cifiez  demeurent  entièrement  quittes.  Se  defchac-* 
gesde  tout  ce  qui  s'eft  fait  ôc  parfe  depuis  ledi&pre* 
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mierîuiifetàl'occafion  defdits  motniemensiufques 
au  iour  de  la  publication  qui  fera  faite  dans  les  Pro- 
uiuces  &par  les  Gouuernetirsou  Lieucenans  Ge- 
neraulx  d'icelles  de  l'acte  de  la  paix  qui  y  fera  en- 
uoyé  fans  que  cy-apres  ils  en  puiffent  élire  recher- 
chez ay  inquiétez  ,  pour  quelque  caufe  &  prétex- 
te que  fe  puilfe  élire  ,foit  pour  la  prife  des  armes, 
porc  d  icelLes,enrollement  6c  conduire  de  gens  de 
guerre, eftabhiTement ôc entretenement des  garni- 
rons, entrepriies^  fieges  Se  prife  de  villes,places,cha- 
fleaux  &maifons  forces  par  alfaux  ,  compatirions, 
ou  autrement,  fortifficacions,  dementellemens  ÔC 
démolirions  d'icelles  ,  pillages  8c   bruflement  de 
faux-bourgs  Se  villages,  Eglifès  ,  8c  maifons  com- 
mandez Se  aduouez  par  les  chefs  félon  l'ordre  ôC 
neceffité  de  la  guerre,  equipage,&;  conduire  d'ar- 
tillerie ,  prife  Ôc  fonte  d  icclle  &  de  boulets  ,  confe- 
ctiondepouîdres&faîpeflies,  armement  de    vaif- 
feaux,fur  la  mer  Se  riuieres  ,  congez  donnez  aux 
Cappicaines  de  Marine  prife  &  butins  faidls  en  co- 
fequerice  defdits  congez  fur  ceux  de  partis  contrai- 
res, prife  de  Couriers  Ôc  Meilàgers,de  leurs  paquets 
&lefrres,mefmes  durant  la  trefue,  empnfonnemét 
d'Officiers  ou  autres  perfonnes,  eftablilîemeut  de 
Confeils  Generaulx ,  ôc  particuliers  ,  tant  pour  la 
direction  des  Finances, que  pour  aultres  affaires  de 
la  guerre,  iugement  &  exécution  diceux ,  tant  Ci- 
uils  que  Criminels  ,  de  Police ,  ou  reglement,trans- 
lacions  de  chambre  deluftice  &Generalicez,d>Efle- 
etions  Se  Greniers  à  fel,executio  de  mort,  faites  par 
droit  de  guerre  par  iespreuoils  desMarefchaux  leurs 
Lieutenant  ou  autres  cômis  Se  eftablis  es  armées, 
ou  par  commandement  des  chefs,  les  formes  delà 
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îuftice,nongardees,Iugements,&  déclarations  des 
rançons ,  amandes  &  butins,  importions  de  nou- 
ueauxdroidfcs&debuoirs,  continuation  des  antiés 
ou  augmentations  d'iceulx, de leuee  de  pionniers, 
eftappes,munitionsdeguerre,&magazins  de  vi- 
ures  Ôc  fourrages,coruées  d'hommes,  pour  fortifier 
ou  abbatreplaces  fortes  ou  chafteaux,prifesdeche- 
uaux  ,&  nauires, de  bateaux  chargez  de  marchâ- 
difes  &  autres  biens  fur  mer  ou  fur  les  riuieres,  prifes 
&  ventes  de  biens  meubles,  bagues  ôc  ioyaux  &  ar- 
genterie, appartenants  tant  aux  Ecclefîaftiques, 
qu'aux  particuliers,  dons  d'iceux,baux  a  ferme  des 
immeubles,  couppes  ôc  ventes  de  boys  taillis ,  ou 
de  haukefuftaye,  a  nous  appartenant  ou  aaultres, 
affemblees  ôc  tenues  de  Confeils  ,eftabIi{Tcment  de 
bureaux,  &  pancartes,  introductions  d'eftrangers, 
infractions ,  ôc  contrauentions ,  fai&e's  à  la  fufpen- 
tion  d'armes  de  part  &  d'autre ,  dont  la  réparation 
n'auroit  efte  faicle,  &  toutee  quiaefté  faicl:  géré 
&  negotié  dit  ou  eferit ,  en  liures  ,   déclarations 
Ôc  expéditions  d'affaires  ,  voyages,  intelligences, 
trai&ez  ,  affociations  &  négociations  faiâes  par 
quelques  perfonnes  que  ce  foit ,  ôc  en  quelque  lieu, 
Ôc  pour  quelque  efFeà  que  ce  puiffe  eftre  tant  de» 
dans  que  dehors  le  Royaume,  comme  auffi  toutes 
prifes  de  nos  deniers  ou  desparticuliers  de  quelque 
nature  que  ce  foit  ôc  à  quelque  fomme  qu'ils  Ce 
puillent  monter  ,  foit  ennosreceptes  ou  hors  d'i- 
celles  ,tant  du  domaine,decimes  ,aydes ,  tailles,  ÔC 
taillon  ,vente«defel,  prifes  d'iceluy  ,  tant  des  Mar* 
chauds ,  que  de  la  gabelle ,  importions  &  o&roys 
mîsfur  iceluy,  trai&es    ôc  importions,  miles  fur 
les  bleds ,  wins  *  viutes  ôc  denrées  Ôc  fur  toutes  au* 
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ires  foïêes  de  marchaiidifes ,  entrans  ou  fortaas  des 
villes  ou  autres  lieux,  prifes  de  deniers,des  déports, 
confignations,d'amandes  butins  &  rançons,  &  biés 
meubles  faifies  d'arrérages  de  rentes  &  reuenus  ap-» 
partenans  a  quelques  perfonnes  que  fe  £oit,fruirs  de 
bénéfices,  fubcides  ,  fubuentions ,  contributions 
empr  unts  fur  les  villes  &  Bourgs  ,  &  toutes  autres 
prifes  & leuees  de  deniers  publicqs  8c  parcieuhers 
îai£fees,les  formes  accoùftumees  non  gardées,  par 
quelques  perfonnes  quefefok&  generallemenç 
loues  ac^es  d'hoMité,  defordres  8c  exceds  fai&s, 
&comis  par  la  licence  &necefficé  de  la  guerre,  8c 
soutes  antres  chofes quelconques,  ores  qu'elles  ne 
foient  plus  particulièrement  cy  exprimees,faiâ:es  Se 
exécutées  pendant  leflitstroubÉes&  qui  fe  font  en- 
iuiuiïàrocca&ond'keuxen  quelque  forte  &  ma- 
nière que  ce  Toit  8c  par  qui  que  ce  foit  quelles  ayent 
eflé  faites  auecpouuoir,  charge ,  commandement 
ou  ad ueu  de  noffere-dit  Coufïn  ,  ou  des  Princes, 
Ducz.,  Pairs ,  &  Officiers  de  noftre  Courone,  chefs 
d'armée, ou  commandans  dans  les  Prouinces  qui 
le  font  ioin&s  &  vnisauecluy,defFendons  à  toutes 
perfonnes  qu'elles  quelles  foient  d'en  faire  aucune 
mention , recherches  ,proeez  ,  ny  pouefuittes  en 
quelque  temps  que  ce  foie  enaucunes  Cours  oùlu- 
ïiidî&ions  en  General  ou  en  particulier,  foit  contre 
Boftre-dit  Cot}(in&  tous  autres  authorifez  ou  ad- 
uouez  de  iuy  eixceudans  qu'ils  en  demeurent  entiê- 
iement  quittes.  &;defchargez,  comme  nous  les  en. 
qui&ous  Scdefchargeons  par  ces  prefentesîfoit  qu« 
leschofes  fufdinesayent  etîé  faictes  par  lesCom  mil- 
lions ,  lettres  8c  mandements  de  noftre-dit  Coufin, 
ôudes  aucresfiifuommezjimpoiaiis  fur  ce  fUciace 


perpétuera  nos  Procureurs  GéJicrauîx  ,  §c  leurs 
Subftituds,  prefeils  &âduenir,  &  toutes  nos  Cour$ 
de  Parlement,  luges,  Officiers  &  tous  aultres  ianS 
qu'il  loit  befoin  aux  particuliers  d'obtenir  de  nous, 
pour  ce  qui  les  concerne  autres  lettres  que  lespre- 
îentes. 

XX.  Demeureront  pareillement  quiches  6c  def« 
chargez,  tous  ceux  qui  ont  efté  commis  par  noftre- 
dit  Coufin  le  Prince  de  Condé,  pour  la  direttiô  des 
Finances  &  deniers  publicqs ,  enfemble  nos  OtH- 
ciers,  tantdenosGeneralitez  ,que  des  Eile&ions 
&  Greniers  à  Tel,  &  tous  autres  qui  ont  exécuté  les 
CommiiTïons&  Ordonnances  de  noftredit  Coufin 
8c  fefontentremys  par  fonccknan dément  en  vertu 
defes  corn  raiflïons  des  leueesdefdits  deniers  &au* 
tresexpeditions&âcl-esdeiuufdi&ionfur  ce  faites 
des  villes  qui  feibntioin&es&  vniesauecluy ,  fans 
qu'ils  en  puuTent  eftre  ores  &  à  Taduenir  inquié- 
tez pourfuiuis  ny  recherchez  en  façon  que  ce  foie, 
voulans  que  tout  ce  qui  a  efté  par  eux  exécuté  aye 
pareil  erîèdj  comme  s'il  a uoitefté  fait  en  vertu  de 
nos  Commilîions. 

XXI.  Voulons  aufïî  que  tous  nos  receueurs  Ge« 
neraulx  ou  ParticulierSjfermiets,  ou  autres  compta  - 
blés  lefquels  font  leur  demeure  &  refidëceés  villes 
&  lieux  tenus  par  noftre  die  Coufin  ,  mefmes  les 
Collecteurs  des  PartoilFes  &Cômunautez,  Ôc  tous 
cetlx  qui  ont  efté  pat  luy  Commys  &  eftablis  ou  par 
les  autres  Princes,  Ducs  ,  Pairs  &  Officiers  de  la 
Couronne,&  autres  ioin&s  &  vnis  auec  luy ,&  avât 
pouuoir  de  luy,àla  leuee  Ôc  diftribucion  defdi&s 
deniers,demeurentquicl:es&deichargez  vers  nous 
de  tout  ce  qui  aura  efté  par  eux  ,  payé  a  quelques 
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perfonnes&  pour  quelques  caufes  que  ce  fbic  e» 
vertu  de  leurs  ordonnances,  mandemens& qui- 
ttances, comme  aufsi  de  tous  deniers  qui  auront 
efté  pris  par  force  &  violence,  dans  nos  receptes 
ou  hors  d'icellesdefdites  mains  de  nos  recepueurs, 
fermiers  &  autres  comptables  qui  les  auroiét  trans- 
portez ailieuts,fans  queeux,leurs  cautios  &  certifi- 
cateurspreses&aduenir  en  puifséteftre  recherchez 
ny  inquiétez  en  quelquefaçon  que  ce  foit,voulant 
que  tout  a  qui  aura  efté  par  eux  payé  foit  palTé  & 
aiioùéen  touseftats , Comptes  &  comptereaux,  en 
rapportant  par  eux  pour  toutes  defcharges  les  ordo- 
nances ou  quitances  de  noftredit  Coufin  ou  d'autfie 
authorifezouaduouezdeluy,&lesaclres  &  procez 
Verbaux  des  forces  &  cotrain&es  bien  &deuëment 
certifiez,  pourueu  neantmoins  qu'ils  en  baillent 
éditât  certifié  d'eux  &  façent  paroiftre  defdites  qui- 
tances ou  procès  Verbaux  au  Bureau  des  Threfo- 
riers  de  France  de  leur  generalité,dont  ils  prendrôt 
acte  dans  vn  mois  après  la  publication  dss  prefcn- 
tes,  Lequel  temps  paiTé,  ils  ny  feront  plus  receus, 
ny  admis  6c  Cependant  toutes  cotraintes  qui  pour- 
roient  eftrefai&es  par  lefditsThreforiers  de  France 
ou  Receveurs  Generaux,contreîefdîtsReceueurs 
Particuliers  pour  le  regard  defdits    deniers  ieront 
Surfiles. 

XXII.  Valiidons  &  anthorifonspourcct  efFecl: 
tous  comptes  &  comptereaux  qui  auraient  deiîa 
efté  rendus  par  lefdits  Receueurs,Fermiers  ou  com- 
mis, foit  pardeuant  noftredit  coufin  ou  autres  par 
îuy  commis  pour  les  ouyr&  arrefter,  enfemble  les 
Ordonnances, Mandemens  ou  acquits  de  l'employ 
defdits  deniers  &  payemens  faids  en  vertu  d'iceux, 

& 


*7 
et  quitacesde  nbftredit  Coudn  ou  autres authorîfèz 

de  luy,  &  qui  Te  soc  ioin6ts,&  vnis  auec  luy,encores 
que  l'ordre  de  uosfinaces  n'ait  elle  gardé  ,  fans  qu'il 
leurioit  befoin  d'obtenir  d'autres  lettres  d'eualua- 
tion  ny  declaratïô  de  nous  que  les  presétes  Jefquels 
Coptes  &  comptereaux  auec  leldites  Ordonances, 
Mandemens  acquits  &  quitta  nceSjleldits  compta- 
bles feront  tenus  porter  ou  enuoyer  dedans  quatre 
moys  en  nos  chambres  des  Comptes,au  refîort  de£> 
quelles  lefdites  leuées  de  receptes  de  deniers  auront 
efté  faictesjfans  que  ores  ny  a  l'auenir  lefdits  comp- 
«es  puiiïènt  eftre  fubie&s  a  reuifion  ny  correction 
ni  lefdits  comptables  tenus  a  aucune  comparition 
pour  cet  efFe&fïnon  en  cas  d'obmiffion  de  recep- 
te  ou  faux  empIoy3ny  rendre  autre  nouueau  conte 
que  ceux  qu'ils  auront  comme  dit  eft  rendus  a  no- 
ItreditCoufinouàceuxqui  auront  efté  ordonné$ 
£ar  luy  pour  les  ouyr,Nonobftant  toutes  defe&uo** 
iltez&  manquements  de  formaîitez  qui  s'y  pouc- 
roienttrouuer,impoiansfur  ce  file nce  perpétuel  à 
nos  Procureurs  Généraux  de  nofdites  Chambres, 
prefens  8c  aduenir* 

XXIII.  Et  pour  le  regard  de  ceux  qui  n'auront 
encores  rendus  leurs  comptes, nous  les  en  auons 
defehargaz  8c  defehargeons  attendu  le  peu  de  teps  '■ 
de  leurs manieméspourueu  neantrnoinsque  noftre 
ditCoufin  les  face  compter  par  eftat  pardeuant  luy 
ou  autres  qui  feront  a  ce  par  luy  ordonnez  pour  cet 
efFe<5Uequel  eftat  ou  coppie  collationnee  d'jceluy 
ils  metront  dans  fix  mois ,  es  mains  de  nos  Recep^ 
ueursCeneraulxdesFinanceSjchacun  en  fa  gene- 
rallitépourferuir&  valloir  tant  aufdits  Receueurs 
Généraux  que  particuliers  Vautres  officiers  corn- 


tables  pour  la  kiftiffication  des  reprîtes  de  leurs  co- 
tes, fans  que  lefdits  Recepueurs  Generaulx  foient 
tenus  de  la  validité  ou  inualidiié  des  acquitsfvali- 
dans  pour  ceft  efFe&ainfî  que  defïus  toutesOrdon- 
nances,  Mandements  acquits  &:  quittances  de  no* 
ftredkCoufîn&des  autres  Princes,  Ducs ,  Pairs, 
&  Officiers  de  noftre  Couronne  êc  autres  ioin&s 
&  vnis  auec  luy  8c  authorifez  de  luy. 

XXIV.  Voulons  &  entendons  que  les  fufdi&s 
articles ayent  aufîî  lieu  pour  les  Mure  Efcheuins 
Pairs,  Bourgeois  &Habira.ns  de  noilre  ville  de  la 
Rochelle,  &  qu'ils  demeurent  defchargez  de  tout 
ce  qui  a  efté  hiÔ:  par  eux?gerc  5c  negotié  durant  les 
prefens  mouuemécs  Se  iuiques  à  prefènt,tant  en  la- 
dite ville  que  dans  le  pays  d*  Aulnys.  Soit  pour  le- 
ueeouaiîèrnbleede  gens,  pri(es  de  places  fortes, 
Chafteaux  &r  maifbns  dans  ledit  Gouuernement 
&  confins  d'icelliiv^eftabliiTement  des  garniions 
armement  de  vailTeaux,prife  &  retentions  dé  naui- 
res,eommiiIïons  &  congez  donnez  pour  cet  efïeéfc 
&  généralement  de  tous  autres  aàes  cThoftillîtc 
comme  auffi  de  toutes  importions  &leueesdesde- 
iiiers,tant  en  ladite  viileque  dehors  d'icelle*mefme 
desfubeides  pareuximpoiezàRochefortiur  Cha- 
rante,prife  des  deniers  publics  tant  ordinaires  que 
extraordinaires  de  quelque  nature  qu'ils  foient 
8c  particulièrement  des  deniers  de  nosTailIes Tail- 
le Aides  &"creuês,lefque!les  Maiftrelean  ieRoyer 
Re<~eueur  des  Tailles  en  ladite  villeauioiteftécon 
traindt  de  vuider fes  mains ,  enfemble  des  deniers 
qu'ils  ont  receude  Maiftre  I^cques  Raidn  Rece- 
ueur  du  domaine  d'icelle,  qui  nous  ont  efté  cy  de- 
iiantadiugez  8c  confifquez  par  fencences  des  luges 


des  trai&es  defdites  Villes  du  i.  luilletréi;.  dont  ifs 
demeurent  deJchargés,nonobi>aMç  tous  dons  qui 
en  pourroient  auoit  eflé  par  nous  auparauant 
faiéts  à  quelques  perfonnes  que  ce  foit , ■&  fans  que 
lefdits  ïCoyer  &  Ray  fin  en  puifTent  eflre  recher- 
chez àprefent  ny  à  faduenir.  Voulans  que  les  quit- 
tances qu'ils  rapporteront  defdits  Maire ,  Efche- 
uins,  ou  autres  par  eux  commis  pour  les  receuoir 
foient  reçeuës  en  la  chambre  des  Comptes ,  &  par 
eux  lefdits  deniers  paifez  &  allouez  en  vertu  d'icel- 
les  fans  difficulté.  Et  ce  pendant  ils  mettront  dans 
les  bureaux  des  Threforiers  de  France  a  Poidierss 
dans  vn  mois,  eflat  des  deniers  qu'ils  auront  ainfî 
payés  pour  feruir  a  la  defcharge  du  Receveur  gê- 
nerai pour  iuflification  de  larecepte  de  Ces  com- 
ptes. Et  pour  le  regard  de  ce  qui  a  eflé  receu  par  le 
B-eceueur  ordinaire  des  deniers  communs  &  patri- 
moniaux de  îaditeville.  ou  autres  commis  par  eux 
pour  receuoir  lefdits  deniers  cy-deiTus  {pecifiez? 
ils  feront  defchargez  rendants  compte  deidits  de-* 
niers  ainfireceus^pardeuant  les  Maire  &  Efcheuins^ 
comme  ils  ont  accouflumé  faire  des  autres  deniers 
de  leurs  charges. 

XXV.  Les  Commiflaires  &  Contrôleurs  des 
Guerres,payeurs  &  autres,  qui  ont  eflé  Commis  & 
ordonnez  parnoflredid  Coufîn,Gouuerneurs  des 
Prouinces  oucomandasen  icelles,  au  fait  des  mon- 
lires  &  payements  des  gents  de  guerre  tant  de  pied 
quedecheual  qui  efloient  à  fa  fuitte  ou  fous  fon 
authorité  &  de  ceux  qui  efloient  ioints  &  vnisaUec 
îuy  durant  les  prefents  troubles,demeurerôt  pareil- 
lement defchargés  de  tout  ce  qui  regarde  la  certifia 
catio  des  acquit*,  &  payemets  d'iceuxfelô  lesRoe- 
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les,  qu'ils  en  auront  fignés&  expédiez,  erîbore  qu§ 
les  formes  nyâyent  efté  gardées  &  obferuees. 

XXVI.  Comme  pareillement  ceux  qui  ont  eflé 
eftablys,  durant  les  prefents  mouuements  pour  c~ 
xercer  les  charge*  de  cômiflàire  &  gardes  des  viures 
6c  munitiôs,  es  arméesconduites  par  noftredit  Cou- 
fin  &  autres  Princes,Ducs  Pairs,&  Officiers  de"  no- 
ftre  Couronr(e,&  Seigneurs  tant  Catholiques  que 
de  la  Religon  prétendue  reformée  ,  ioints  &  vnys  a- 
uecluy^emeurerôt  defehargés  de  leur  administra - 
tiô,&detoutcequis'eftpauré;)fait&executépareu3c 
efdites  charges  defordônance  de  noftredit  Coufin 
ou  des  Princes  ôc  Seigneurs,  pour  toutes  fortes  de 
munitiôs,  viures,  cheuaux,  harnois  &  autres  chofes 
ieuées  &  exigées  fous  leurs  nos, fans  qu'ils  foyet  ref- 
pôfables  du  raift  de  leurs  Côrnis, clercs  &  autres  of- 
ficiers par  eux  employés,  le  tout  en  rapportant  par 
eux  dans  4.moys  déclaration  &  certification  de  no- 
ftredit Coufin ,  ou  defdits  chefs  Ôc  Gouuerneurs 
eomme  ils  auront  bien  &  fidelîement  feruy  en 
l'exercice  de  leurs  charges  en  confequece  dequoy 
nous  les  difpenfons  pareillement  d'en  rendre  au- 
cun compte. 

XXVII.  Et  pource  que  les  vefues  &  héritiers 
de  ceux  qui  font  morts  au  feruice  ou  a  la  fuytte  de 
noftredit  Coufin  ou  ont  efté  employés  par  luy 
pourroyent  eftre  pourfuyuis  &  recherchez  pour 
raifbn  des  chofes  fai<5tes  durant  lefdits  prefents 
troubles  &  mouuements,  &  a  loccafion  d'iceux 
par  leurs  maris,  ou  ceux  defquels  ils  font  héritiers} 
Nous  voulons  ôc  entendons  qu'ils  iouyffent  de  Ja 
mefme  defeharge  que  les  defflints  pourraient  faire 
fuiuant  les  articles  précèdent?. 


lï 

XXVIII.  Nepourraeftre  tenu noftre dit  Cou- 
fin  ny  les  autres  Princes  &  Seigneurs  qui  1  ontafïï- 
fté ,  &  fe  font  ioînds  Se  vnis  auec  luy ,  enfemble  les 
comptables  par  eux  cômisou  authorifez,  de  payer 
ou  faire  valoir  en  leursnoms  à  qui  que  ce  (bit,  ce 
dont  pour  la  necefiité  des  affaires  durant  lefdits 
prefènts  mouuements ,  Se  à  loccafion  d'iceux  ils 
auront  baillé  leurs  mandements  ,  lettres ,  referi- 
ptions,  afsignations,  ou  promeffes* 

XXIX,  Et  pour  plus  grande  afTeurance  &  ef- 
fecl:  de  noftreàntention.  Nous  voulons  Se  ordon- 
nons que  tous  Edits,  lettres  Patentes,  déclarations 
faic~r.es  Se  publiées ,  arrefts,  fentences  ,  iugements  Se 
Secrets  donnez  fur  iceîles  en  noftre  Confeil ,  Cours 
de  Parlements ,  Se  autres  Cours  fouueraines  ;  Se  en 
tous  autres  lieux  Se  iurifiiclûons  de  noftre  Roy- 
aume &  pays  de  noftre  obeyffance ,  tant  contre  no- 
ftredit  Coufin  que  les  autres  Princes,  E)ucs,  Pairs, 
&  Officiers  de  noftre  Couronne ,  Seigneurs ,  Gen- 
tils hommes,  Officiers,  corps  de  villes ,  commu- 
nautez ,  Se  particuliers  de  quelque  qualité&  condi- 
tion qu'il  sfoient ,  tant  Catholiques  que  de  la  Reli- 
gion prétendue  reformée  qui  fe  font  4oinc~ts  Se  vnis 
auec  luy ,  Se  l'ont  fuiuy ,  affïfte  &  fecouru ,  prefté, 
ayd®  &  faueur  en  quelque  forte  Se  manière  que  ce 
fôit  ;  pendant  Se  a  loccafion  defdits  prefènts  trou- 
bles Se  mouuements.  Comme  aufsi  toutes  pour- 
fuittes  qui  pourraient  auoir  efté  faictes  contre  les 
députez  de  ladite  Religion  prétendue  reformée 
cy-deuant  alTemblezà  Nifmes&  autres,  pours'e- 
ftre  trouuez  es  affemblées  tenues  a  Nifmes  Se  a  la 
Rochelle,aifemblées  Prouinciales,  Se  aux  Confeils 
des  Prouinces, demeureront  nulles  Se  de  nul  erTect 
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&  valeur ,  Et  comme  tels  foient  rayez  &  tirez  des 
Regiftres  de  noftredit  Confeil ,  Cours  de  Parle- 
ment &  autres  Iurifdi&ions.  Enfemble ,  toutes  in- 
formations ,  procez^erbaux ,  prifes  de  corps  decer^ 
nées  &  procédures  commencées  &  autres  actes  de 
iuflice  raids  pour  raifon  des  chofes  aduenues  du- 
rant &  à  loccafion  defdits  mouuements.Deffen- 
dons  à  nos  Procureurs  Généraux  leurs  Subftituts 
& a  tous  autres  particuliers  d'en  faire  aucune  in> 
fiance  nypourfuîte  à  faduenir. 

XXX.  La  déclaration  faiébe  a  Poidiers  au  mois 
de  Septembre  dernier,  demeurera  nulle  &  de  nul 
effed ,  comme  fi  kmais  elle  n'eftoitaduenuë  5  &  fe- 
ra oftée  du  Regiflre  du  Parlement  de  Paris ,  fans 
quelle  puiife  porter  preiudiceny  l'exemple  d'icel-* 
le ,  tirée  en  confecjuence  a  f  aduenir,  en  ce  qui  re«^ 
garde  ffionneur  &  dignité  des .  Princes  de  noftre 
fang.  Lefqueîsneantmoins  demeureront  fujeds  à 
noftre  lu  ftice,,  félon  les  formes  anciennes  &  accou- 
ftumees  en  ce  Royaume  pour  leur  regard.  Et  quat 
à  1  enregiftrement  de  ladite  déclaration,  nous 
entendons  qu'en  quelque  forte  qu'il  ait  efté  faid  en 
noftredit  Cour  de  Parlement  de  Paris,  ilfoit  tiré 
des  Regiftres  d'iceile ,  &  pareillement  que  ladite 
déclaration  Se  les  arrefts,  fentences  &  iugements  in- 
teruenucs  far  icelle  en  toutes  nos  autres  Cours  dç 
Parlement  &  iurifdidions  inférieures  feront  aufsi 
oftées  &  tirées  des  Regiftres  d'icelles. 

XXXI.  Comme  aufsi  nous  voulons  que  s'il 
auoit  efté  donné  quelque  arreft  en  noftre  Cour  de 
Parlement  de  Bordeaux  au  mois  de  mil 
fix  cens  quatorze,  ou  faid  quelque  arreftéqui  fe 
trouuaft  dans  les  Regiftres  de  ladite  Cour>  contre 
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Hoftredit  Coufin  îe  Prince  de  Condé ,  il  fera  tiré  fè 
©fté  defdits  Regiftres. 

XXXII.  Toutes  places,  vill§s&  communau- 
tez  qui  Te  font  joinc~t.es  8c  vnies  auec  noflre-dit 
Coufîn  le  Prince  de  Condé ,  lefquelles  à  Foccafion 
âcs  prefents  mouuements  pourroient  eftre  trou- 
blés enk  libre  8c  entière  iouyfsâce  de  tous  leurs  an- 
ciens droits,  priuileges,  franchifes  ,libertez,  dons, 
concevions  8c  o&roys ,  ils  feront  remifes  8c  refta  - 
blies  à  pur  &  à  plein  :  voulant  qu'ils  en  iouyifent  en 
la  mefme  forme  &  manière  qu'ils  ont  bien  8c  deuë- 
rnent  ràict  iufques  au  premier  Iuillet  dernier.Com- 
me  pareillement  nous  voulons  &  ordonnons  que 
toutes  inflancesJiurifdic"tions)bureaux  de  receptes 
générales  &  particulieres,qui  auroient  depuis  ledit 
temps  8c  àl'occafion  desprefents mouuements  eflé 
oftee  &mifes  ailleurs  .'ils  feront  remifes  &  reftablies 
en  la  mefme  forme  &  manière  qu'ils  eftoientaupa- 
rauant,  8c  notamment  là  chambre  de  l'Edit  de 
Guyenne  à  Nerac,  cafïànt  &reuoqtfant  tousnou- 
ueauxeîlabliiTement  d'eflections  qui  pourroient  a- 
uoir  eflé  faids  pendant  lefdits  mouuements  &  à 
î'occafion  d'iceux. 

XXXIII.  Que  les  habitas  de  noftre  ville  dePoi- 
â:iers,tant  Ecclefiaftiques,  officiers,  que  autres  de 
quelque  qualité  8c  condition  qu'ils  foyent5lefquel§ 
àcaufedeeequieftaduenu  le  xxiij,  îuin  1614.  8c 
iours  fuyuans.  Et  defpuis  fe  font  retirez  de  ladite 
ville,ferontincontinant  après  la  publication  du  pre- 
fent  Edicl:  remis  &  reftablis  en  icelle  ,  8c  en  la 
poffefsion  &  iouiffance,  fon£tions  de  leurs  charges, 
dignités,  bénéfices  &  ofiices5tant  militaires  que  de 
focucatu£e,deiapoiicé?&  dcsfin&ceSj,  &  gages,  en~ 
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femble  tous  autres  qui  pour  mefme  fubjeft  ont  efté 

clepoffedez  de  quelques  charges ,  &  toutes  lettres j 

a£tes.procedures,informations  fai&es  à  l'encontre 

d'eux  par  quelques  Cômiffaires  qui  fepuiile  eftréjj 

8c  qui  pourroyent  en  quelque  façon  que  ce  (bit 

toucher  noftredit  coufin  le  Prince  de  Condé ,  en-^ 

fembie  l'honneur  defdits  habitans  ,  de  la  fidélité 

8c  innocence  defquels  nous  nous  tenôsbien  &  deuë- 

ment  informés,  foyent  caiTees  &  reuoquees  corn- 

menulles  de  nuleffect& valeur,  &  oftéesdesre- 

giftres,tant  dufîege  Prefidial  que  de  la  maifon  de 

ville ,  &  de  tous  les  autres  lieux  ,  de  font  les  deffus- 

nommésmis  en  noftre  pixnecTiô&fauuegarde,  de 

riosGouuerneurs  &  officiers  en  la  Prouince  3  &  de 

tous  ceux  de  ladite  ville. 

XXXIV.  Toutes  procédures,  informations 
8c  recerches  fai<ftes,fentences  &  iugemensdonnéz  à 
l'encontre  d'iceux,  depuis  ledit  23*Iuin  1614.  tant 
pour  ce  qui  regarde  lanauigation  delà  riuiere  du 
Clain  que  côftrudtion  de  la  rucneufue  de Poiétiers 
que  pour  les  eaues  &  forefts  demeureront  riullcs 
&  de  nul  effect  &  valeur,  &  les  parties  remifes 
pour  ce  regard  en  l'eftat  qu'elles  eftoyent  aupara- 
liant,  &  les  arrefts  de  noftre  confeil  fuyuis. 

XXXV.  Voulonsauffi  que  noftredit  Coufin, 
8c  lefdits  Princes^Ducs^airs  8c  officiers  de  noftre 
Couronne  &  feigneurs,  enfembîe  tous  gentilshom- 
meSjofîiciers,  Ecclefiaftiqu.es  &  autres,  tat  Catho- 
îiquesquede  la  Religion  prétendue  reformée  qui 
l'ont  fuyui&afsifté,&fë  font  ioincTts  &  vnis  auec 
luy,  tant  auantque  durant  la  fufpenfion  d'armes 
foyët  reftablis,  maintenus &conferués  en  la  libre 
&  entière iouyflànce  de  leursgouuernemens5eftats 

charges, 


charges,offlces,benefices,&  dignités ,  enfemble  des 
gages  droiâis  &  reuenus  qui  en  efcherront  cy  après, 
d'ont  ils  iouyfîoient  auât  le  mois  de  luillet  dernier, 
&  aufquels  ilspourroyét auoir  eflé  troublés  a  l'oc- 
cafion  des.  prefents  mouuements,  fans  qu'ils  foyent 
tenus  nyabflrainsde  prendre  autre  «  prouifiGfts  ou 
confirmations  de  nous  que  les  préférâtes  5  ni  a  faire 
aucun  rembourfement ou  recompence  a  ceuxlef- 
quels  pendant  leur  abiènce  s'en  font  *faicl:  pouruoir, 
&  les  ont  exercez,  &  ce  nonobflant  toutes  déclara- 
tiôns,arrefls  &  iugementsdonnés  contre  eux,  Ici- 
quels,  comme  nuls  &  de  nul  efTect  demeureront 
caffez  &  reuocqués5comme  nous  les  calions  &  re- 
uoquons,&  ordonnons  qu'ils  foyent  tirez  des  régi- 
lires  tant  de  nos  Cours  fouueraines  que  autres  iurif- 
diétions  inférieure-. 

XXXV  I.  Voulons  &  entendons  que  toutes 
perfonnes,tant  dVne  part  que  d'autre, foyent  rerni- 
fes  comme  nous  les  remettons  &  reftablilïons  en  la 
iouyflance  de  tous  &  chafcuns  leurs  biens  meubles 
&  immeubles\,heritages,  rentes,  reuenus5drOi£ts  & 
dcuoirs,noms,  raifons  &  actions  en  quelque  part 
qu'ils fetrouuent,  d'ont  ils  pourroyent  auoir  eflé 
depofledés, troublés  &  empefchés,  à  caufe  des  pre- 
fents  troubles  &  mouuements  ,  nonobflant  tous 
dons  qui  en  pourroyent  auoir  eflé  faict  s  a  leurpre- 
iudice,ou  de  ceux  aufquels  ils  appartenoient  leurs 
vefues,enfans  &  héritier:*  ;  lefquels  dons ,  confifca- 
tions,&  toutes  autres  difpolitions  d'icenx,  &  tou- 
tes obligatiôs  &  promefles  fur  ce  fai£tes,nous  vou- 
lons demeurer  nulles,  enfemble  toutes  procédures, 
iugementSjfentenceSjarreflsjfaiiies,^  ventes faiclcs 
en  exécution  d'iceux,  &  généralement  tout  ce  qui 
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s'en  eft  enfuyui. 

XXXVII.  Entendons  auflï  que  ce  prefent 
Edict  ait  lieu, pour  noftretref  cher  frère  naturel  le 
Duc  de  Vendofme,  &  tous  ceux  quiront  fuyui  8c 
afs  ifté,  foit  auant  ou  depuis  qu'il  s'eft  ioinct  &  vni 
auecnoftreditcoufn  le  Prince  de  Condé,&  qu'ils 
foyent  compris  en  ladite  defcharge  générale  portée 
par  le  prefent  Edi<5t  pour  tout  ce  qui  s'eft  paf- 
fé  pendant  les  prefens  troubles  ,  &  à  l'occafion 
d'iceux  :  Et  pour  ceft  effeâ:  nous  auons  caffé  &  re- 
uoqué,  canons  &  reuoquonstousiugemens,  fente- 
.  ces  ôc  arrefts  qui  pourroyent  auoir  efté  donnés  tant 
çôtre  luy  que  ceux  qui  lot  fuyui,foit  en  nos  Cours 
de  Parlement  &  autres  lieux,  &  fpecialemcnt  l'ar- 
reft  de  noflre  Cour  de  Parlement  de  Rennes  du  26. 
Mars  dernier, donné  contre  les  {leurs  d'Allègre ,  S. 
DenisMallot,Pierre  Pont,laRocheGifFart,de  Ca- 
morre  de  Charnaffe,&  la  Barre  Chiuray  :  &  celuy 
de  noftreCour  de  Parlement  de  Rouan  dun.Mars 
dernier .  donné  contre  le  fieur  de  la  Baluniere  &  au- 
tres y  nommésjlefquels  nous  auons  entièrement  de- 
chargés,  enfemble  les  vefu es,  enfans  &  héritiers  de 
ceux  qui  ont  efte  exécutés,  de  toutes  les  condensa- 
tions portées  par  iceluy,  lefquels  iugements.fenten- 
ces  &  arrefls^nous  voulons  eftre  tirés  des  regiftres 
tant  de  nofdites  Cours  de  Parlement  de  Rennes  & 
Rouen,que  autres  lieux  &  iurifdi étions  inférieures, 
&  impofons  fur  ce  filence  perpétuel  à  nos  procu-^ 
reursgeneraux,leurs  fubftitutsprefents  &  aduenir. 
XXXVIII.   Comme  auffinous  reuoquons  les 
arrefts  dônés  en  noftre  Cour  de  Parlement  de  Ren- 
nes contre  noftredit  frère  naturel  le  Duc  de  Ven- 
dofme, ôc  ceux  qui  l'ont  fuyui  defpuis  le  premier 
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lanuier  1614.  îufques  à  prêtent ,  tant  à  Yoçcs^ 

(ion  defditsprefents  mouuements,que  au  preiudice 
du  trai&é  de faincte  Manehould,  &  de  f  Edi&  qui 
fut  faid  en  confequence  d'iceluy  en  fa  faueur  ;  co- 
rne aufTitout  ce  qui  s'eft  faict  &pa{féés  derniers 
Eftats  de  noftre  Prouince  de  Bretagne ,  tenus  en 
noftre  ville  de  Nantes  en  ladite  année  1614.&  au 
preiudice  des  charges  qu'il  auoit  audit  pays. 

XXXIX.  L'Edit  fait  fur  le  trai&é  de  fain&e 
Manehoud  en  Iuillet  1 6 1  4.  fera  fuiuy  &  obfer- 
ué  en  toutes  fes  parties  ,  &  toutes  procédures,  fen- 
tences,  iugemens  &  arrefts  donnés  au  preiudice  d'i- 
celuy, demeurerôt  nulles, &  comme  non  aduenues; 
Comme   pareillement  feront  reuocqués  farreft 
de  condemnation  donrv*  en  16 15.  en  noftre  Par- 
lement de  Rennes,contre!e  fieur  de  Camorre,  &  le 
iugement  donné  Preuotabi^ment  par  le  Sënefchal, 
de  S.  Seuert  en  Guienne  contre  le  iieur  d'Eftiquo- 
li,  &  ceux  qui  l'ont  a  (lifté  peur  l'entreprife  du- 
dit  S.Seuertenrani6i4.1efquelsreront  tirés  des  re~ 
giftres  denoftredite  Cour  de  Parlemétde  Rennes, 
&fieges  defiinct  Seuert, &  de  tousautreslieux"  & 
iurifdictions  :  voulans  les  condamnés  eftre  remis  en 
leur  bonne  renômee,hôneurs  &  biês,  pour  enioiiir 
comme  aup  irauant,  &  que  toutesmarques  veftiges 
&mouuementsdefdites  exécutions  foyent  oftées. 
X  L.  Toutes  Sentences  iugemens  &  arrefts  don- 
nés pendant  les  prefents  mouuements, contre  les 
abfens,&  non  défendus  d  vue  part  &  d'autre,  foit 
enlufticeciuile  ou  criminelle  en  toutes  nos  Cours 
ou  iurifd  ici  ions  mefmes  les  pourfuittes  faictes  en 
exécution  d'arrefts,ou  ienteces  données  auparauât 
lasprefens  troubles  feront  nulles  &  de  nul  effecl;  &. 
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valeur;  &  feront  les  parties  remifes  au  premier  eftat 
ainfi  qu'elles  eftoyent  ledit  premier  Iuillet.  Et  , 
pour  le  regard  des  exécutions  de  mort  quiontefte 
faites  de  part  &  d'autres,  a  l'oecafion  defdits  pre  - 
fents  mouuemens  :  Nous  voulons  que  la  mémoire 
de  ceux  qui  ont  eflé  condamnés  &  exécutés,  foit  re- 
flablye,  &  les  vefues,en fans  &  héritiers  deichargés 
de  toutes  amandes,  &  confifcations  qui  pourraient 
auoirefté  adjugées,  enseble  tous  interefts  ciuils  ou 
defpéSj&que  toutes  marques  &nriouuemës  defdites 
exécutions  fbyent  oftées.-ce  que  nous  voulôs  fpecia- 
lementauoir  lieu  pour  la  condamnation  &  execu- 
tiô  de  mDrt,interuenueenla  perfonnc  de  laques  de 
Normonuille  fteur  de  Hebers  ,  comme  en  fembla- 
ble,  nous  voulons  que  toutes  pourfuittes  faites  à 
l'oecafion  defdits  trouble^ contre  *~  Vif- 

bailly  de  Gien ,  &  ceu\qui  l'ont  deliuré  demeu- 
rent nulles ,  &  de  nulcrfeCt. 
XLI.Letempsquia  couru  depuis'le  premier  Iuil- 
let iufques  à  preferit,ne  pourra  feruir  pour  acquérir 
aucune  péremption  diftance,  ny  prefcription  cou- 
ftumiere  ,  légale  ou  conuentionelle  contre  ceux 
qui  ont  fuiuy  noflredit  Coufin  &  qui  fe  feront 
joinds&vnis  auec  luy ,  &  neantmoins  toutesfen- 
tences,iugements,arrefls  &  procédures,  Se  tous  au- 
tres actes  de  iuftice  faictes  &  données  tant  ennos 
Cours  fouueraines  qu'en  toutes  autres  iuftices  & 
iuiïfdictions  inférieures,  entre  perfonnes  de  mefme 
party  &  entre  tous  autres  qui  auront  volontaire- 
ment contefté  &  fuby  iurifdi&ion,  ne  feront  fu- 
jecfcs  a  aucune  révocation  :  ains  demeureront  en 
leur  force  &  vertu ,  fauf  la  voye  de  droict  ou  le  cas 
y  eicheru.  Comme  aufli  tous  iugemens  qui  auront 
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eHé  donnez  par  !e  Confeil  eftably  par  noflredit 
Coufin  entre  gens  de  mefme  party  &  dont  lexecu- 
tion  s'en  fera  enRiyuie  tiendront:  mefme  les  iuge~ 
ment  s  criminels  donnez  fur  les  Duels  qui  fe  font 
faiétstant  près  noftred'it  Coufin  qu'aux  armées  8c 
Prouinces,  fauflesinterefts  des  parties  ciuiles. 

X  L 1 1.  Tous  mémoires,, libelles  diffamatoires, 
lettres  ?  efcrits,  8c  liurets  iniurieux  &  fcandaleux 
demeureront  fuprimez,&  font  faiffcsdeffencestres- 
exprelfes  à  tous  Libraires  8c  Imprimeurs  d'en  im- 
primer ny  expoferen  vente  cy-a près,  8c  à  toutes 
perfonnes d'en efcrire  8c  compoferfur  peine  delà 
vie.  Enjoignant  à  tous  nos  luges  8c  Officiers  de 
faire  leur  deuoir  en  la  recherche  8c  punition  des 
Autheursd'iceux,  enfemble  descontreuenantsauf- 
dites  deffences.  Et  neantmoins  pour  entièrement 
efteindre  la  mémoire  des  chofes  paifées  ,  voulons 
que  ceux  qui  pourrpient  eftre  pourfuiuis  &  recher- 
chez a  loccalion  de  tous  efcrits  faicts  8c  mis  en 
vente  depuis  f  Edit  de  Saindte  Manehoud  en  e- 
flre  defchargez  ,  comme  aufsi ceux  qui  pourroient 
eRre  détenus  prifçr    jrsfur  ceilijeét.. 

X  L 1 1 1.  Vouions  &  ordonnons  que  pourfuite 
&  punition  foit  fai&e  des  crimes  .&  délices  com- 
mis entre  perfonnes  de  mefme  party  pendant  les 
prelentsmouuements.  Comme  auf$i  de  ceux  qui 
feront  atteints  8c  conuaincus  d'incendie  8c  aflaii- 
iinats  de  fang  froid,  violfments,  rauiffement^  for- 
cement de  femmes  &  filles ,  &  fàcrilèges. 
.  X  L  1 1 T  I.  Toutes  perfonnes  criant  de  contraire 
party  tant  d'vnepart  que  d'autre  qui  ont  efté  pris 
durant  lesprefents  mouuements  8c  a  caufed'iccux 
•ou font  détenus  prifonniers  en  quel^,i'a  lieu  que  ce 
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foitmeîme  en  guerre  ou  qui  ont  efté  edaî?gis  a  leur 
caution  iuratoire  ou  d'autruy ,  feront  remis  en  leur* 
plaine  &  entière  liberté  fans  pouuoir  eftre  détenus 
pourfuiuisnycondânez  en  aucune  peine  tatcorpo^ 
reileinfamâteque  pecuniaire,dequoy  nous  les  auôs 
defchargez  par  ces  prefentes,& quant  auxprifon- 
niers  de  guerre  il  en  fera  vfé  comme  s'enfuit.  C'eft 
à  fçauoir  que  toutes  perfonnes  de  contraire  party 
tant  d'vne  part  que  d'autre  qui  ont  efté  pris  durant 
les  prefents  mouuements ,  &  a  çaufe  d'iceux  ont 
elle  iugez  de  bonne  prife ,  &  en  vertu  defdits  iuge- 
ments  ont  payé  rançon ,  ne  pourront  intenter  au- 
cune action  pour  ce  fujecl;,  ny  prétendre  aucune 
reftitution  de  deniers  contre  qui  quefe  foit.  Tous 
ceuxaufsi  qui  ont  efté  pris  &  iugez  de  bonue  prife, 
qui  en  vertu  defdits  iugements  ont  compofé  & 
conuenu  de  leur  rançon  a  pris  &  fomme  certaine 
&  limitée  qui  font  encores  détenus  prifonniers ,  fe 
font  obligez  ou  baillé  caution  pour  le  payement 
defdites  fommes  certaines  Ôc  limitées  ,  pourront 
çftre  pourfuiuis  pour  ce  regard  &  contraints  au 
payement  d  icelles  fommes. Et  quand  à  tous  autres 
qui  n'ont  conuenu  ny  compofé  de  leur  rançon  apris 
8c  fomme  limitée,  foit  qu'ils  foientencor' détenus 
prifonniers  ou  mis  en  liberté  foubs  leur  caution  iu- 
ratoire ,  ou  d'autruy  &  ce  reprefenter,  Ne  pour- 
ront nillernehteftrepourfiiuis  pour  aucun  paye- 
ment de  rançon  ,  comm^par  les  prefentes  nous 
les auons  defchargez  &defchargeons  de  lvn&  d:e 
l'autre ,  fans  qu'ores  ny  a  f  aduenir  ils  en  puiifent 
élire  recherchez,  molefbz  ny  inquiétez  en  quel- 
que forte  &:  manière  que  ce  foit. 
X  L  V.    Seront  reliitués  de  part  &  d'autre,  tou^ 
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titres,  papiers,  &  enfeignements  qui  pourroient 
auor  elle  pris  dans  les  maifons  &  Chafteaux  des 
paroliers;  fans  qu'ils  puiifent  eftre  retenus  pour 
quelqu-  caufe  &  prétexte  que  ce  puiffe  eftre. 

X  L  VT-,    Toutes  prifes  qui  auront  efté  faictes 
par  mer  duiqnt  les  prefients  mouucrnents  en  vertu 
des  congez  &  adueus  donnez  par  les  chefs  de  part 
&  d'autre  fur  ceux  de  party  contraire  ,  &  qui 
auront  efté  iugez  par  les  iuges  de  l'Admirautëou 
autres  officiers  à  ce  commis  demeureront  aflbupis 
foubs  le  bénéfice  dû  prefent  Edit ,  fans  qu'il  en 
puiffe  eftre  fait  aucune  pourfuite,ny  les  Capitaines 
ny  leurs  cautions  bourgeoifes  &.  auitailleurs,  &  ief- 
dits  luges  &  Officiers  recherchez  &  moleftez  en 
quelque  façon  que  fefoit,comme  aufîi  nous  vou- 
lons que  tous  ceux  qui  auront  obtenu  congé  de  no- 
ftredit  Coufin  pour  aller  fur  mer,  &  qui  aueciceux 
feront  ja  partis  foient  defchargez  de  toutesles  prifes 
qu'ils  aurôt  faiclesou  pourôt  faire  en  vertu  d'iceux 
pendant  le  temps  de  trois  mois  après  la  date  des  pre  ± 
fentes ,  tout  ainfi  qu'ils  feroient  s'ils auoient  eu  con- 
gé de  nous  ou  de  ncftre  Coufin  l'Admirai ,  dont 
les  iugements  fe  feront  par  les  Officiers  ordinaires 
de  noftredite  Admirante  ou  autres  a  qui  la  co- 
gnoilfance  en  appartient. 

X  L  V 1 1.  Noftredit  Coufin  le  Prince  de  Con- 
dé  fera  remettre  incontinant  après  la  publication 
de  la  paix  dans  les  Prouin'ces,les  villes ,  &  places,de 
Chafteau-  Thiery ,  Efpernay ,Touue,Charante, 
Damasât,&  generalemét  toutesles  autres  villes  .pla- 
ces &  Chafteaux  que  luyoù  ceux  qui  fontafsiftez 
par  luy  &  fie  font  join&saueç  luy  tant  Catholiques 
que  delà  Religion  prétendue  reformée, ont  pris 
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pendant  ces  prefents  mouuements,  &  ce  entre  If 
mains  de  ceux  qui  les  auoient  en  garde  fans  ?&- 
cun  en  excepter.  Comme  aufsi  feront  remis  £re- 
ftitué'es  de  part  de  d'autre  toutes  places,  marins,  & 
Chafteaux  appartenant  foit  aux  Ecclefiaf*ques  ou 
autres  Gentils- hommes,  entre  ks  maivs  des  Sei- 
gneurs propriétaires  d'iceux  ou  de  cei-  ]ui  en  ioù- 
yllbient  auparauant  fefdits  mouuepieni^.  Et  pour 
le  regard  de  Tartas  attendu  cm  V  a  efté  furpnsfur 
lefieurdelaHarye  pendant  la  fufpention  d'armes, 
il  fera  prefentement  remis  en  fes  mains  &  deuant 
que  Ion  procède  a  la  reftitution  des  autres. 

X  L  V 1 1 1.  Comme  au  femblable ,  nous  vou-. 
Ions  &  entendons  que  les  villes  &  Chafteaux  de 
Craon,Creil,  &  Clermonten  Beauuoyfis  foient 
remis  incontinent  entre  les  mains  de  noftredit  Cou- 
fin  le  Prince  de  Condéen  ï eftat  qu'elles  font, com- 
me les  villes,  de  Brienne ,  Ronay,  &  Monbron  en- 
tre 'les  mains  de  noflre  Couhn  le  Duc  de  Luxera  - 
bourgà  quiellesappartiennentjàla  charge  néant- 
moins  de  faire  defmollir  les  fortifications  qui  y 
pourraient  au oir  eflé  fai<5tes  pendant  cefdits  mou- 
uements ,  fi  aucunes  y  en  a. 

X  L I  X.  Nos  Officiers  tant  Catholiques  que  de 
la  lleligion  prétendue  reformée  quiont  demeuré 
es  villes,qui  ont  affifté  &  fuiuy  noftredit  Coufin,& 
qui  à  loccafion  de  ce,ou  en  fuitte  des  prefensmou- 
uements,n'ont  feeu  payer  le  droiét  annuel  de  leurs 
offices  dans  le  temps  pource  prefix,  aux  Bureaux 
quienauoyent  elle- eftablis^  en  leur  deffaut  leurs 
vefuesenfansec  heritiers,feront  receus  à  payer  ledit 
«f  roicl:,vn  mois  après  la  publicatiô  du  prefentEdict, 
&  en  cefaifant  iouiront  du  bénéfice  dudit  droicl:, 

L.  Et 


L.  Et  dautant  que  pour  furuenfr  aux  grandes, 
fommes  de  deniers  qu'il  nous  conuient  recouurer, 
tant  pour  le  iicentiement  des  gens  de  guerre  qui  sôc 
fur  pieds  de  part  &  d'autre,  &  autres  affaires  de  k 
guerre  :  Seront  les  cinquante  fols  fur  minot  de  Tel 
quiauoyenteftéenl  an  1610.  remis,  reimpofezaiij- 
i\  qu'ils  efloyent  du  viuant  du  feu  Roy,  noûre  très- 
honoré  feigneur  &  père. 

L I.  Pour  pareilles  confiderations,  feront  refta- 
blis  lesquaranté  fols  qui  fe  fouloyent  leuer  fur  cha- 
cun quintal  de  fel  en  1  eflédue  delà  ferme  du  Lyon- 
nois,  dit  à  la  part  du  Royaume. 

LU.   Comme auffi pour  fubuenir  aufdites dtC- 

pences,NousaurionsordônéquelquesdrDi<5heflre 
impofés  &  leuésfurles  marchandilesdont  on  traf- 
ique fur  quelques  vnes  des  riuieres  de  ceffcuy  no~ 
(Ire  Royaume,afin  defoulager  d  autant  le  peuple 
de  la  compagnie  de  nos  bonnes  villes. 

LUI.  Lesarticlesfecrets  qui  auront  par  nous 
efté  accordés, &  qui  ne  fe  trouueront  incerés  en  ce 
prefent  Edit,feront  entretenus  de  poincl:  en  poind: 
ôc  inuiolabîemét  obfcrués;  Et  fur  1  extraid  d'iceux 
oudel'vndefdits  articles  fîgnés par  l'vn  de  nos  Se- 
crétaires d'Eflat,  toutes  lettres  neceffaires  feront  ex- 
pédiées* 

L I V .  Et  afirtqu' il  foit  promptement  pourueu 
à  Toofêruation  de  noftre  prefent  Edi&  3  Mandons 
ànosamés&  féaux  Confeillers,  les  genstenans  nos 
Cours  de  Parlement,  qu'incontinant  après  iceluy 
receu,&  toutes  chofes  ceffantes,  ils  ayent  a  le  faire 
publier  &  enregiftrer  en  nofdites  Cours ,  félon  fa 
forme  &  teneur  purement  &  iimplement,  fans  vfer 
d'aucunes  modifications  nereûnn&ions,  ny  atten^ 
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14 
du  autre  iufïïonny  mande  ment  de  nous.  Et  à  nos 

Procureurs  généraux  en  requérir ,  &  pourfuyure 
incontinat  8c  fans  delay  la  publicatiô,Iaquelle  nous 
enioignôsauxGouuerneurs&noslieutenans  géné- 
raux de  nosProuinces,&  pareiliemet  chafeunen  Te* 
ftenducdefa  charge,  &partous  lieux  &  endroits,à 
ce  faire  accouftumés;&  ce  au  premier  cômandeméc 
qu'ils  enreceuronr  de  noftre  part ,  et  fans  attendre 
que  la  publication  aye  efte  fai&e  dans  nofdites 
Cours  de  Parlement,  à  ce  qu'ils  n'en  pretédent  cau- 
fe  d'ignorance,  &  que  plus  promptement  toutes 
voyes  d',hôftiiité,des  leuecs  de  deniers,payement*& 
contributions  efçheues  Se  a  efchoir,  prifes,  démoli- 
tions &  Fortifications  de  villes ,  places  8c  Chafteaux 
ceiTent.-dechrantdésàprefentque  icelles  leueesde 
deniers, fortiflcàtîons,demoîitions&  côtributions, 
prifes  de  biens  meubles,  &  autresacles  d'hoftilité 
qui  Ce  feront  après  la  publication  ainfi  fai&e  par  les. 
Prouinces  fubiééles  a  reftitution,punitions>&  répa- 
rations, àquoy  nous  voulons  eftre  procédé  contre 
les  contreuenans,  fçauoireftjContre  ceux  qui  vferôt 
d'aucunes  forces  &  vioîances  en  la  contrauenance  & 
infractiô  de  ceftuy  noftre  prefent  Edic"r.,empefchat 
leffeét  &  exécution  d'iceluy,  de  peine,de  mort,fans 
efpoir  de  grace,ny  remifîion .  Et  quant  auxautres 
contrauentions,  qui  ne  feront  faides  par  voyesd'ar- 
mes,force  8c  vioIance,feront  punis  par  autres  peines 
corporelles,  banniflement,  amande  honnorable  8c 
autres,fuyùât  la  grauité  &  exigéee  des  cas ,  à  l'arbi- 
tre ou  moderatiô  de  nos  luges  Se  officiers  ,aufquels 
nous  en  âuons  attribué  &  attribuons  lacognoiflan- 
ce,  chargeant  en  cefb  endroit  leur  honneur  &  con- 
fcience,d  y  procéder  auec  la  iuftice  légalité  qui  y 


sppartient,fans  exception  ou  différence  deperfba- 
nés.  Si  donnons  en  mandement  anofdites  gens  te- 
nant nofdites  Cours  de  Parlement,  chambres  de  nos 
Côptes,Cour  de  nos  Ay des,  Baillifs  &  Senefchaux, 
Preuofts,  &  autres  nos  Iufticiers  &  Officiers  qu'il 
appartiendra  ou  a  leurs  Lie  itenans,  qu'ils  fàcent  li- 
re,publier  &  enregiftrer  ceftuy  noftre  presét  Ediâ:, 
&  ordônance  en  leurs  Cours  &  iurifdiâ:ions,&  iee- 
luy  entretenir  garder  &  obferuer  de  poinéfc  en 
poinâ: ,  &  du  contenu  en  faire  iouyr ,  vfer,  plaine- 
ment&paifiblementtous  ceux  qu'il  appartiendra, 
celTant  &  faifant  ceiTer  tous  troubles  &  empefche- 
ments  au  contraire,  car  tel  eft  noftre  plaifir.  Et  afin 
que  ce  fbkchofe  ferme  &ftable  à  toufiours  nous 
auons  fignécts  prefentes  de  noftre  main,  &  à  kelles 
faictappofer  noftre  feel,  fauf  en  autres  chofes  no- 
ftre droift  &  lautruy  en  toutes.  DonnéàBIoisau 
mois  de  May,  l'an  de  gracemilfixcensfèize,Etde 
noftre  règne  le  fixiefme. 

Signé,  LOVYS. 

Et  plus  bas  par  le  Roy  eft  ant  en  fon  Confeil, 

P  o  T  i  er. 

Et  à  cofté  vifa  ,&  feelîé  fur  lacs  de  foye  rouge  êc 

verte,  de  cire  verte  du  grand  feel. 

E    jj 


